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Enquête sur la colibacillose du porcelet nouveau-né 
par L. RENAULT, E. LE BouRHIS, CI. MAIRE et J. VAISSAIRE (•) 
Un premier sondage (5) par agglutination capsulaire rapide à 
partir des cultures vivantes d'Escherichia coli, effectué de 1966 
à 1970, avait montré l'importance de la colibacillose du porcelet 
nouveau-né. Il nous a paru cependant intéressant de procéder à 
cette nouvelle enquête durant l'année 1974 pour confirmer ces 
premiers résultats par un groupage sérologique systématique, 
d'autant que la colibacillose, tant au moment de la naissance que 
du sevrage, manifeste une dangereuse recrudescence depuis ces 
dernières années. 
MATÉRIEL ET MÉTHODES 
Porcelets, viscères et fèces provenaient de 40 élevages sus­
pects de 27 départements différents et principalement de l'Aisne, 
des Côtes-du-Nord, d'Ille-et-Vilaine, de la Mayenne, du Nord et 
de l'Oise. Cinq de ces élevages comprenaient moins de 20 truies, 
22 de 20 à 50 truies, cinq de plus de 50 truies, le restant n'ayant 
pas été précisé. 
Les 52 porcelets examinés se répartissaient principalement en 
deux groupes d'âges : 20 sujets autour de 1 à 2 jours et 14 sujets 
autour de 5 à 6 jours. La morbidité était de 100 p. 100 et la 
moyenne de la mortalité de 40,8 p. 100 avec des extrêmes allant 
de 8,3 p. 100 à 100 p. 100. 
Les 88 souches d' Escherichia coli, identifiées suivant les cri­
tères de KAUFFMANN, ont été isolées pour 4 7 d'entre elles à partir 
(*) Laboratoires Vétérinaires Sanders, 17, quai de l'industrie, 
91260 Juvisy-Orge. 
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du contenu intestinal des porcelets, pour 28 d'entre elles à partir 
des viscères de ces mêmes porcelets et pour les 13 autres à partir 
de fèces des truies ayant donné naissance à des porcelets malades. 
Le caractère hémolytique des souches isolées du contenu intes­
tinal et des fèces était recherché directement sur gélose au 
sang de cheval à 5 p. 100, et celui des souches isolées des viscères 
indirectement sur eau peptonéc calcium au sang de cheval à 
0,1 p. 100. 
La recherche des sérotypes pathogènes était effectuée direc­
tement par agglutination capsulaire rapide des cultures vivantes 
dans les vingt sérums OK du schéma proposé par SoJKA (9). 
La vérification de leur appartenance au groupe somatique corres­
pondant, de même que le groupage somatique des souches 
inagglutinables dans les sérums capsulaires étaient pratiqués 
indirectement, après chauffages des cultures 1 heure à 100 ° C 
et 2 heures et demi à 120 ° C, dans les 30 sérums anti 0 de 
mélange préparées suivant les indications de SoJKA (8). 
L'appartenance à un des 157 groupes somatiques était confir­
mée par l'agglutination en tube au titre final du sérum de réfé­
rence ou à une dilution immédiatement inférieure. 
L'antibiosensibilité de 57 des souches a été recherchée par la 
méthode classique des disques sur milieu de Mueller-Hinton 
vis-à-vis de la streptomycine, de la kanamycine, du chloram­
phénicol, de l'oxytétracycline, de la colistine, du furoxone et 
des sulfamides (sulfaméthoxy-pyridazine). 
RÉSULTATS - DISCUSSION 
1) Pouvoir hémolytique.
Des souches isolées du contenu intestinal des porcelets et 
des fèces des truies, 39 sur 60 se sont montrées hémolytiques, 
et une seulement sur 28 des souches isolées des viscères des 
porcelets. 
Ces résultats confirment ainsi l'existence de souches non hémo­
lytiques (35 p. 100) parmi les souches d' Escherichia coli isolées 
du contenu intestinal des porcelets atteints de colibacillose au 
moment de la naissance et donc la nécessité du diagnostic séro­
logique dans le dépistage de cette maladie. 
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2) Groupage sérologique. 
Nous envisagerons d'abord les résultats concernant les souches 
isolées à partir du tube digestif et ensuite ceux des souches 
isolées à partir des viscères. 
a) Souches isolées du contenu intestinal des porcelets et des 
fèces des truies. 
• Résultats globaux 
L'ensemble des 60 souches après agglutinations capsulaire et 
somatique se répartit en : 
0149 : K 91, K 88 a, c 
0147 : K 89, K 88 a, c 
0138 : K 81, K 88 a, c 
0138: K 81 
078: K 80 
08 : K 87, K 88 a, b 
08 : K? 
0101: K ? \ 
0115 : K « V 165 » j0141 : K 85, K 88 a, b 0143: K ? 
034: K ? } 035 : K « V 79 » f 064 : K « V 142 » \ 
0119 : K « V 113 » 
'
0134: K ? 
0139: K 82 
indéterminés 
D'après ces résultats 
27 souches 
5 souches 
4 souches 
1 souche 
3 souches 
2 souches 
1 souche 
2 souches de chaque 
1 souche de chaque 
2 souches 
- la majorité des souches (43 sur 60) peut être classée par 
agglutination capsulaire directe et leur groupe somatique est 
généralement confirmé par l'agglutination indirecte en tube 
après chauffage des cultures ; 
- de très rares souches (2 sur 60) échappent au diagnostic 
sérologique, contrairement aux résultats obtenus chez les autres 
espèces ; une meilleure connaissance de la formule antigénique 
capsulaire des souches porcines en est sans doute l'explication. 
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• Résultats partiels des souches isolées du contenu intestinal 
des porcelets : 
Les 4 7 souches étudiées correspondent aux sérotypes suivants : 
0149 : K 91, K 88 a, c 
014 7 : K 89, K 88 a, c 
0138 : K 81, K 88 a, c 
078: K 80 
08: K? 
0101 : K? 
0115 : K « V 165 » 
0143: K ? 
035: K «V 79 » 
064 : K « V 142 » 
0134: K ? 
0139: K 82 
0141 : K 85, K 88 a, b 
Entérotoxines ST + L T 
Entérotoxines ST + L T 
Entérotoxines ST + L T 
Entérotoxine ST 
Entérotoxine ST 
Entérotoxine ST 
Endotoxine + N euro­
toxine 
Entérotoxines ST + L T 
25 souches 
3 souches 
4 souches 
3 souches 
1 souche 
2 souches de 
chaque 
1 souche de 
chaque 
Cette étude détaillée permet de constater de plus que : 
- la moitié environ des souches (25 sur 4 7) correspond au 
sérotype 0149 K 91, K 88 a, c, découvert en Irlande par 
SwEENEY (10) en 1968 et reconnu en France depuis 1970 (11) ; 
- la grande majorité (37 sur 4 7), appartient aux groupes des 
souches entéropathogènes ; la plupart possède les fractions ther­
mostable et thermolabile (ST + L T) des entérotoxines (33 sur 
37), le restant (4 sur 37) que la fraction thermostable (ST) des 
entérotoxines ; 
- le sérotype 0139 : K 82, habituellement rencontré dans la 
forme œdémateuse au moment du sevrage, n'a été identifié 
qu'une seule fois chez le porcelet nouveau-né sans lésions 
d'œdème ; 
- quelques souches (8 sur 4 7) appartiennent à des groupes 
somatiques divers, dont quelques uns (078 : K 80, 0101 : K ?) 
cependant déjà signalés par GLANTZ (3) dans la colibacillose 
du porcelet nouveau-né. 
• Résultats partiels des souches isolées des fèces des truies 
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Les 13 souches isolées correspondent aux sérotypes suivants : 
0149 : K 91, K 88 a, c 
0147 : K 89, K 88 a, c 
0141 : K 85 a, b, K 88 a, b 
08 : K 87, K 88 a, c 
0119 : K « V 113 » 
0138: K 81 
0101: K ? 
034: K? 
Indéterminés 
Entérotoxines ST+ LT : 
Entérotoxines ST+ LT 
Entérotoxines ST + L T 
Entérotoxines ST + L T 
Entérotoxine ST 
Entérotoxine ST 
2 souches 
2 souches 
2 souches 
1 souche 
1 souche 
1 souche 
1 souche 
1 souche 
2 souches 
Ces résultats confirment les observations de nombreux auteurs, 
tels qu'ARBUCKLE (1), PoHL et al. (4) sur le portage par les 
reproducteurs des souches pathogènes et entéropathogènes, res­
ponsables de la colibacillose des porcelets nouveau-nés. 
b) Souches isolées des viscères des porcelets. 
Les 28 souches isolées correspondent aux sérotypes suivants 
0149 : K 91, K 88 a, c 
078: K 80 
071: K ? 
0138 : K 81, K 88 a, c 
017: K ? 
15 souches 
9 souches 
2 souches 
1 souche de chaque 
D'après ces résultats, la majorité des souches correspond à des 
souches entéropathogènes (16 sur 28) ou à des souches reconnues 
comme pathogène telles que 017 et 071 (3 souches) qui peuvent 
entraîner secondairement une septicémie après une atteinte pri­
mitive du tube digestif. Mais nous avons pu également observer, 
chez des porcelets âgés de un à quatre jours, deux cas de septi­
cémie primitive, avec des lésions de pleuropneumonie, de ménin­
gite et de polyarthrite, dus au sérotype 078 : K 80. l.'inter­
vention de ce sérotype a pu être confirmé par sa mise en évidence 
sur coupes des différents organes par la technique d'immuno­
fluorescence. Il est intéressant de remarquer qu'il est habituelle­
ment rencontré chez les volailles, les bovins et les ovins (8) dans 
des formes septicémiques foudroyantes. 
3) Sensibilité aux antibiotiques. 
Les 57 souches d'Escherichia coli pathogènes interrogées ont 
montré la sensibilité suivante : 
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Streptomycine ................... . 
Kanamycine ...................... . 
Chloramphénicol ................. . 
Oxytétracycline .................. . 
Colistine . . . . . . . ................. . 
Furoxone ........................ . 
Sulfamide ....................... . 
35 p. 100 
28 p. 100 
64,9 p. 100 
7 p. 100 
100 p. 100 
10,5 p. 100 
28 p. 100 
D'après les résultats de précédentes enquêtes, la sensibilité 
globale des souches a considérablement diminué, à l'exception du 
chloramphénicol et de la colistine, qui a gardé toute son activité 
pour ce dernier produit. 
CONCLUSIONS 
Dans la majorité des cas, la colibacillose du porcelet nouveu-né 
semble être en rapport avec des souches entéropathogènes 
d'Escherichia coti et avec le sérotype 0149 : K 91, K 88 a, c prin­
cipalement. Etant donné les connaissances nouvelles concernant 
les relations entre pouvoir pathogène, présence de l'antigène 
capsulaire K 88 et présence de la fraction thermolabile des enté­
rotoxines (6) l'utilisation d'un vaccin comprenant l'un ou l'autre 
de ces constitutants (2, 7) devrait permettre dans un proche 
avenir d'aboutir à une meilleure prophylaxie médicale. 
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